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Cour pénale internationale1

Chambre de première instance IX2

Situation en République d'Ouganda3

Affaire Le Procureur c. Dominic Ongwen — n° ICC-02/04-01/154

Juge Bertram Schmitt, Président — Juge Péter Kovács — Juge Raul C. Pangalangan5

Procès — Salle d'audience n° 36

Vendredi 2 février 20187

(L'audience est ouverte en public à 9 h 33)8

Mme L'HUISSIER : [09:33:38] Veuillez vous lever.9

L'audience de la Cour pénale internationale est ouverte.10

Veuillez vous asseoir.11

(Le témoin est présent dans la salle de vidéoconférence)12

TÉMOIN : DRC-OTP-P-0307 (sous serment)13

(Le témoin s'exprimera en lango)14

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:33:55] Bonjour à tous. Et15

bonjour à vous, Monsieur le témoin.16

Madame la greffière d'audience, veuillez citer l'affaire, je vous prie.17

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [09:34:12] Merci, Monsieur le Président.18

Situation en Ouganda, Le Procureur c. Dominic Ongwen, référence ICC-02/04-01/15.19

Je vous rappelle que nous sommes en audience publique.20

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:34:21] La présentation des21

parties, tout d'abord le Bureau du Procureur. Madame Hohler.22

Mme HOHLER (interprétation) : [09:34:27] Bonjour, Monsieur le Président.23

Pour l'Accusation, Ben Gumpert, Pubudu Sachithanandan, Ramu Fatima Bittaye et24

moi-même, Beti Hohler.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:34:35] Très bien.26

Madame Sehmi, pour les représentants légaux des victimes.27

Mme SEHMI (interprétation) : [09:34:41] Bonjour, Monsieur le Président.28
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Au nom des représentants légaux des victimes, Madame Sehmi (inaudible).1

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:34:50] Monsieur2

Narantsetseg.3

M. NARANTSETSEG (interprétation) : [09:34:53] Monsieur le Président, Monsieur4

Narantsetseg, pour les représentants légaux.5

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:34:58] Merci.6

Maître Ayena, pour la Défense.7

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [09:35:01] Bonjour, Monsieur le Président,8

Messieurs les juges.9

Ce matin, je suis assisté de Chief Charles Taku, de Mme Bridgman, Abigail de son10

prénom, M. Obhof Thomas et Mme... Eniko... Mme Eniko Sandor, et notre client...11

notre client — je m'excuse — notre client, M. Ongwen, est également présent.12

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:35:36] Pas de13

commentaires, à ce sujet.14

Maître Ayena, veuillez poursuivre, je vous prie.15

QUESTIONS DE LA DÉFENSE16

PAR Me AYENA ODONGO : [09:35:47]17

Q. [09:35:48] Bonjour, Monsieur le témoin.18

Monsieur le témoin, tout d'abord, je tiens à vous souhaiter la bienvenue dans ce19

prétoire, ou par vidéoconférence. Nous sommes tenus d'assister la Cour afin qu'elle20

prenne une décision juste.21

Avant cela, Monsieur le Président, Messieurs les juges, je souhaiterais passer très22

brièvement à huis clos partiel.23

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:36:32] Très bien. Passons à24

huis clos partiel.25

(Passage en audience à huis clos partiel à 9 h 36)26

(Expurgée)27

(Expurgée)28
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(Expurgée)19

(Passage en audience publique à 9 h 44)20

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [09:44:49] Nous sommes en audience publique,21

Monsieur le Président.22

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [09:44:59]23

Q. [09:45:00] Monsieur le témoin, au paragraphe 13 de votre déclaration, et dans24

votre déposition d'hier, vous aviez... vous avez confirmé avoir été enlevé au mois de25

septembre 2002.26

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [09:45:18] Monsieur le Président, Messieurs27

les juges, cela se trouve dans la transcription en temps réel.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:45:24] Je m'en souviens, je1

m'en souviens, c'est en effet au compte rendu.2

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [09:45:29]3

Q. [09:45:30] Monsieur le témoin, pourriez-vous, je vous prie, nous expliquer4

brièvement comment se fait-il que vous étiez en cinquième classe du primaire en5

2002, alors que six années s'étaient écoulées entre 1998 et le moment de votre6

enlèvement ?7

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:46:00] Je pense que nous8

avons déjà ces informations. Il a répondu. S'il y a des contradictions, nous devrons9

les évaluer à la fin. Et le témoin a dit qu'il était en classe 4 du primaire, il l'a dit dans10

sa déclaration ; il a dit qu'il était allé jusqu'au primaire 5. Donc, il y a une incertitude,11

et il a confirmé qu'il avait été enlevé en septembre 2002.12

Je sais que, dans certains documents, on peut lire également « 2003 », mais je pense13

que nous pouvons faire confiance au témoin, il l’a déjà fait à huis clos partiel. Et je14

pense que nous pouvons maintenant passer à autre chose, à moins que vous15

souhaitiez lui demander s'il est vraiment sûr d'avoir été enlevé au mois de16

septembre 2002. Sinon, nous devrons tirer nos conclusions par rapport à ce que nous17

avons au compte rendu d'audience.18

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [09:46:51] Très bien.19

Q. [09:46:53] Monsieur le témoin, pourriez-vous confirmer si vous avez été enlevé en20

2002 ou en 2003, et si vous en êtes sûr ? Si vous êtes certain d'avoir été enlevé en21

2002 et non en 2003 ?22

R. [09:47:21] J'ai déjà dit que j'ai été enlevé en 2002 et non en 2003.23

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [09:47:37] Nous pouvons passer en audience24

publique.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:47:40] Nous sommes déjà26

en audience publique, me semble-t-il.27

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [09:47:43] En effet.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:47:44] Veuillez avancer,1

Maître Ayena.2

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [09:47:55] Monsieur le témoin, vous avez3

confirmé avoir été enlevé au mois de septembre. Et vous nous avez dit que c’était la4

période de récolte des haricots, que c’était à cette saison-là que vous avez été enlevé5

et que c’est pour cette raison que vous vous en souvenez ; est-ce bien exact ?6

R. [09:48:26] Oui, c’est bien exact, j’ai bien confirmé cette information, c’était un7

vendredi au mois de septembre, et je suis... j’étais parti récolter des haricots au8

champ.9

Q. [09:48:37] Merci, Monsieur le témoin.10

Vous avez parlé de trois personnes plus âgées avec lesquelles vous avez été11

enlevé — il s’agit du paragraphe 15 de votre déclaration —, et vous nous avez dit12

que ces trois personnes plus âgées ont été libérées.13

R. [09:49:04] C’est en effet ce qui s’est produit.14

Q. [09:49:11] Passons maintenant à Got Atoo. Vous avez dit, Monsieur le témoin,15

que, hormis Dominic Ongwen, lorsque vous êtes arrivés au pied des collines de Got16

Atoo, il y avait d’autres commandants. Vous avez plus particulièrement mentionné17

Raska Lukwiya, Okwonga Alero, Acellam Smart.18

Pourriez-vous nous donner une brève description de la manière dont vous avez été19

accueillis en cet endroit ?20

R. [09:50:17] À partir du point où nous avons été enlevés, nous avons voyagé toute la21

nuit, jusqu’au petit matin. Vers 5 ou 6 heures du matin, nous nous sommes arrêtés22

quelque part. Nous avons dormi jusqu’à ce que le soleil se lève. Nous sommes23

repartis le matin et nous avons rejoint le grand groupe qui nous a reçus, et nous nous24

sommes mélangés avec les gens qui étaient déjà là-bas.25

Q. [09:50:44] Monsieur le témoin, pourriez-vous dire à la Cour qui vous a reçus26

lorsque vous êtes arrivé pour la première fois à la base ?27

R. [09:50:59] À l’époque, je ne savais pas... je ne savais pas qui était qui. J’étais28
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nouveau. En plus, j’avais peur, donc je n’ai pas fait attention aux visages des gens. Je1

me suis rendu compte qu’on était avec d’autres personnes, et on nous a emmenés2

avec ceux qui venaient d’être enlevés, donc, au dog adaki, là où les nouvelles recrues3

étaient rassemblées. Donc, il est difficile de dire qui nous a reçus.4

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:51:31] Si vous le permettez.5

Q. [09:51:34] Monsieur le témoin, à l’époque, ou plus tard, étiez-vous en mesure de6

dire qui était responsable du groupe qui se trouvait au pied des collines d’Atoo à ce7

moment-là ?8

R. [09:51:54] Pourriez-vous répéter la question ?9

Q. [09:51:56] Ma question était un peu compliquée, je m’excuse.10

Lorsque vous avez été reçus, lorsque vous êtes arrivés au pied des collines d’Atoo...11

Vous nous dites que vous vous souvenez d’un certain nombre de commandants.12

Est-ce que vous vous souvenez si l’un de ces commandants était responsable, était le13

commandant suprême du groupe de combattants ?14

R. [09:52:23] Oui, il y avait un commandant.15

Q. [09:52:27] Pourriez-vous nous en dire plus ?16

R. [09:52:31] Pour autant que je puisse m’en souvenir, à partir du dog adaki où on m’a17

emmené, au bout de deux jours... Vous savez, le dog adaki n’est pas à proximité du18

grand groupe, les officiers se trouvaient au milieu... Et comme le premier19

commandant que j’ai vu, je ne savais pas exactement qui il était... mais j’ai vu20

Dominic. Et je vous dis cela parce que, ce jour-là, on m’a envoyé chercher une paire21

de sandales rouges. Je ne connaissais pas encore le mot acholi pour « rouge ». J’ai22

quitté le dog adaki, je suis allé chercher la paire de sandales et j’ai vu que Dominic23

venait du cercle antérieur, et il mangeait du manioc cru. Donc, je suis allé demander24

la paire de sandales rouges et je les ai rejoints. Et je suis entré, je n’ai pas suivi le rite ;25

et c’est ainsi que j’ai rencontré Dominic.26

Q. [09:53:59] Je voulais savoir qui était le commandant suprême à la base.27

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:54:00] Mais peut-être que28

ICC-02/04-01/15-T-153-Red-FRA WT 02-02-2018 8/44 EC T



Procès - Témoin UGA-OTP-P-0307 (Audience à huis clos partiel) ICC-02/04-01/15

02/02/2018 Page 9

vous souhaitez poser des questions de suivi, Maître Ayena ?1

Maître Ayena, le micro, s’il vous plaît.2

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [09:54:15]3

Q. [09:54:16] Monsieur le témoin, lorsque vous étiez... lorsqu’on vous a amené à la4

base, est-ce que vous vous souvenez s’il y avait une personne à laquelle les5

commandants qui vous ont enlevé étaient subordonnés ?6

R. [09:54:47] Je n’ai pas bien compris la question.7

Q. [09:54:50] Lorsque vous êtes arrivés à la base, est-ce que le commandant qui vous8

a enlevé a fait rapport à une personne en particulier ? Et est-ce qu’il a dit : « Voilà, je9

reviens, et ce sont les personnes que je ramène avec moi » ?10

R. [09:55:14] Je ne peux pas dire des choses que je n’ai pas vues. Je ne sais pas s’il a11

fait rapport du nombre de personnes ou des personnes qu’il a ramenées avec lui. Je12

n’en sais rien.13

Q. [09:55:34] J’ai une question de suivi à celle posée par le juge Président.14

Lorsque vous êtes arrivé et que vous avez vu tous ces officiers — et vous avez15

mentionné un certain nombre de noms —, est-ce que vous avez pu déterminer si,16

parmi eux, il y avait un commandant suprême ?17

Alors, vous nous avez dit « au bout de deux jours... », que vous avez rencontré18

Dominic Ongwen, que vous avez appris son nom... Mais, lorsque vous êtes arrivé, et19

au cours de la période que vous avez passée là-bas avant de partir pour la prochaine20

destination, est-ce que vous avez pu établir qui était le commandant en chef, le21

commandant suprême de cette base ?22

R. [09:56:26] J’étais tout nouveau et je ne savais pas qui était le commandant en chef23

de cette base.24

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:56:32] Passons à autre25

chose.26

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [09:56:35] Très bien.27

Q. [09:56:37] Dans votre déposition et dans votre déclaration, vous semblez avoir28
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conclu que la personne qui menait ou qui dirigeait la mission consistant à vous1

enlever était placée sous les ordres de Dominic Ongwen. Comment en êtes-vous2

arrivé à cette conclusion, Monsieur le témoin ?3

R. [09:57:18] J’ai tiré cette conclusion parce que j’ai compris plus tard que les gens4

étaient séparés en plusieurs groupes. Il y avait Trinkle, il y avait les signaleurs... il y5

avait plusieurs groupes, et il y avait toujours un commandant qui était responsable6

de chaque groupe. Et la personne qui me commandait, la personne n° 2 dont vous7

avez parlé, était placée sous les ordres de Dominic. C’est ainsi que j’ai tiré cette8

conclusion.9

Q. [09:58:00] Monsieur le témoin, lorsque vous avez finalement vu Dominic10

Ongwen, à quoi ressemblait-il ? Pourriez-vous décrire aux juges de la Chambre à11

quoi ressemblait Dominic Ongwen lorsque vous l’avez vu ?12

R. [09:58:21] Dominic Ongwen était plutôt petit, la peau très sombre. Il était toujours13

bien habillé et, lorsqu’il marchait, on aurait dit qu’il avait été blessé par balle à une14

jambe et qu’il boitait.15

Q. [09:58:47] Monsieur le témoin, au paragraphe 19 de votre déclaration, vous dites16

que vous êtes resté suffisamment longtemps dans la brousse pour savoir qu’Ongwen17

était le commandant en chef du groupe qui vous avait enlevé. Lorsque vous dites18

« commandant en chef » ou « commandant suprême » du groupe qui vous a enlevé,19

est-ce que cela fait référence à l’intégralité du groupe que vous avez retrouvé à la20

base, qui se trouvait au pied des collines de Got Atoo ?21

R. [09:59:32] Le groupe qui se trouvait au pied des collines était très « nombreux » ; il22

y avait un grand nombre de commandants qui étaient rassemblés à ce moment-là.23

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [09:59:46] Je pense que nous24

pouvons déduire que le groupe qui l’a enlevé est, selon le témoin, un petit groupe, et25

que ce n’est pas l’intégralité du groupe.26

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:00:02] Vous permettez, Monsieur le27

Président.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:00:04] Bien entendu, mais1

je souhaitais juste accélérer les choses.2

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:00:11]3

Q. [10:00:11] Monsieur le témoin, est-ce que cela signifie que le groupe auquel vous4

faites référence n’était qu’un des nombreux groupes qui se trouvaient à la base ?5

R. [10:00:28] Pourriez-vous répéter la question ?6

Q. [10:00:31] Lorsque nous prenons ce que vous avez déclaré jusqu’à présent, et en7

prenant votre déposition d’hier et votre déclaration écrite également, j’en déduis que8

Dominic Ongwen et le groupe qui vous a enlevé était un parmi de nombreux9

groupes qui se trouvaient à Ter Got Atoo ?10

R. [10:01:06] J’ai dit que, alors que nous étions à la base, à Ter Got Atoo, il y avait11

plusieurs groupes et différents commandants. La raison pour laquelle j’ai dit que le12

groupe de Dominic était celui qui m’a enlevé, c’est parce qu’il y avait d’autres...13

plusieurs personnes qui étaient à différents endroits et, moi, j’étais sur le côté du14

groupe de Dominic.15

Q. [10:01:37] Monsieur le témoin, lorsque l’on prend ce que vous avez observé,16

lorsque vous... vous vous êtes trouvé à la base, avez-vous vu si Dominic Ongwen17

recevait des ordres émanant d’autres personnes ?18

R. [10:01:59] C’est une excellente question. Vous savez, pour ceux d’entre nous qui19

étaient nouveaux... ils se trouvent toujours sur le côté. Ceux qui sont au centre, ce20

sont les autres. Et nous ne pouvons pas aller au centre. Je ne sais pas, je n’ai pas vu...21

je ne sais pas ce qui se passait au centre, parce que nous, nous nous trouvions sur le22

côté.23

Q. [10:02:31] Monsieur le témoin, lorsque vous vous êtes retrouvé face à face avec les24

commandants dont un s’est levé, qu’il a placé un couteau sur votre poitrine,25

pouvez-vous dire aux juges de la Cour qui vous avait envoyé pour aller chercher les26

sandales rouges ?27

R. [10:02:57] La personne qui m’avait donné l’ordre de le faire, c’était la personne28
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n° 2.1

Q. [10:03:12] Lorsque vous êtes allé chercher ces sandales, vous avez trouvé ces2

commandants. Un s’est… parmi eux, s’est levé et a mis ce couteau sur votre poitrine.3

Qui était-ce ? Est-ce que vous vous en souvenez — ceux qui mangeaient de la… du4

manioc cru ?5

R. [10:03:38] Lorsqu’ils m’ont envoyé, il y avait des officiers de rang inférieur dont je6

ne connais pas le nom, mais Dominic était là. Il avait un couteau. Il utilisait le7

couteau pour peler le manioc cru. Et lorsque je suis arrivé, je n’ai pas suivi le8

protocole, parce que normalement, lorsque vous entrez dans un endroit, vous êtes9

censé saluer, et je n’ai pas suivi ce protocole — je n’ai pas salué.10

Alors, il s’est levé avec un couteau. Il a dit : « Ah, est-ce que tu rentres ici, dans la11

maison d’un civil, et tu le fais comme cela ? » Et il m’a donné l’ordre de me coucher.12

Ils m’ont frappé sur le… l’arrière de ma tête, et ils m’ont frappé gentiment. Ensuite, il13

a dit aux personnes : « Emmenez-le dans la forêt. Laissez-le voir les… les crânes qu’il14

y a dans la forêt. » Ensuite, ils m’ont laissé et ils sont revenus.15

Q. [10:04:44] La façon dont vous avez été traité… Bon, vous avez décrit que vous16

n’avez pas été blessé. Est-ce que vous pouvez dire si la personne qui a placé le17

couteau sur votre… sur votre poitrine avait l’intention de vous faire du mal ou non ?18

R. [10:05:10] Je crois… je trouvais qu’il me menaçait. Enfin, il me menaçait, parce que19

je savais que s’il était sérieux, s’il voulait vraiment faire ce qu’il allait dire…20

Q. [10:05:29] Mister witness, the next question…21

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [10:05:28] Overlapping speakers.22

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:05:29] Nous23

n’interrompons pas, nous parlons lentement. C’est une des règles, mais la deuxième24

fois… deuxième règle, c’est qu’il n’y a qu’une seule personne qui parle. Veuillez25

attendre la réponse et la fin de la réponse du témoin avant de poser votre question.26

Donc, Monsieur le témoin, veuillez nous excuser. Si vous vous souvenez de ce que27

vous vouliez dire, veuillez poursuivre, s’il vous plaît.28
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R. [10:05:59] J’avais fini de dire ce que je voulais dire.1

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:06:03] Merci. C’est ce que je2

voulais savoir.3

Maintenant, c’est à vous, Maître Ayena.4

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:06:11] Mister President, I think…5

M. GUMPERT (interprétation) : [10:06:15] Je suis désolé d’intervenir.6

Lui, il avait terminé, mais l’interprète n’avait pas terminé. Je ne sais pas si7

l’interprète se souvient de ce qu’elle avait dit.8

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:06:27] Si tel est le cas et si9

l’interprète se souvient de ce qu’elle était en train de dire, on pourrait le mettre sur…10

on pourrait l’inscrire. Donc, il est important de voir.11

Est-ce que vous vous souvenez de ce qui était dit ?12

L’INTERPRÈTE ACHOLI-ANGLAIS (interprétation) : [10:06:43] Je n’avais pas13

encore terminé. J’étais en train d’interpréter. Pour autant que je me souvienne, le14

témoin a dit qu’il pensait qu’ils étaient en train de le menacer. Lorsqu’il a mis sa tête15

sur le sol, ils ont… lui ont donné une claque, et c’est là qu’il a su qu’ils n’étaient pas16

vraiment sérieux, qu’ils ne voulaient pas le tuer.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:07:07] Merci. C’est clair.18

Veuillez m’excuser.19

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:07:12] Je suis désolé.20

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:07:13] Oui, cela… cela peut21

se produire. Vous êtes dans le… dans la… dans le bain.22

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:07:24] (Intervention non interprétée).23

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:07:25] Oui, c’est vrai, mais24

du point de vue psychologique, on peut l’expliquer, et vous êtes assez rapide, plus25

rapide que les autres.26

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:07:36] Oui.27

Q. [10:07:36] Monsieur le témoin, en nous fondant sur votre description, la28
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description portant sur le type de personnes que vous avez rencontrées à la base, et1

la façon dont cette base était organisée, est-ce que ceci vous étonnerait si je vous2

disais que certains commandants, tout particulièrement Raska Lukwiya, étaient3

officiers supérieurs… supérieurs… il (phon.) était le supérieur de Dominic Ongwen ?4

R. [10:08:10] Est-ce que vous me posez la question pour voir l’âge, pour ce qui est de5

l’âge ? Est-ce que ceci… Est-ce cela que vous voulez savoir ?6

Q. [10:08:22] Monsieur le témoin, je parle ici des grades et de la position au sein de7

l’ARS.8

R. [10:08:31] Raska était plus âgé. Bon, ça, c’est mon observation. Pour ce qui est du9

grade, car je venais d’arriver, donc je n’étais pas sûr, je ne savais pas qui était le10

supérieur de l’autre.11

Q. [10:08:57] Je vais vous faire une proposition, Monsieur le témoin : est-ce que cela12

vous surprendrait si je vous disais que Raska Lukwiya avait… était de grade13

supérieur ?14

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:09:19] Il a répondu à cette15

question. Il a déjà répondu à votre question. Vous faites une proposition en disant :16

« Est-ce que cela va vous surprendre ? » La seule chose qu’il pourra dire : « Oui, cela17

me surprend » ou « ça ne me surprend pas », mais il vous a déjà répondu. Il a dit18

qu’il n’était pas sûr, il ne savait pas qui était le supérieur de l’autre. Ça, c’est une19

réponse.20

Et permettez-moi de faire une remarque qui porte non pas uniquement sur ce21

témoin-ci mais les autres : mais nous vivons tous et nous avons une perspective qui22

correspond à… à la place que nous avons à un moment dans notre vie. Donc, si vous23

êtes un soldat ordinaire, vous n’êtes pas expert en grades militaires et vous n’êtes24

peut-être pas en mesure de comprendre la structure, et le contraire vaut également.25

Donc, si vous êtes un commandant, vous ne comprenez pas tous les éléments relatifs26

au soldat ordinaire. Donc, cela dépend de notre position dans une organisation, mais27

cela vaut pour tout dans la vie, que l’on soit… travaille au sein d’une organisation,28
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que l’on soit combattant, que l’on soit membre des forces armées, ou même membre1

d’une organisation judiciaire. Lorsque vous avez un capitaine de haut rang, témoin,2

donc, qui dépose, il est clair que cette personne aura d’autres informations3

concernant la structure de commandement et de… de rang supérieur. Mais lorsque4

vous avez une personne qui vient d’être enlevée, qui est jeune à l’époque et qui,5

ensuite, est un combattant ordinaire, à ce moment-là, « on » pourra peut-être être6

plus intéressant de savoir quels sont les incidents auxquels la personne a… a7

participé ou quelles étaient ses conditions de vie lorsqu’elle était sur le terrain.8

Veuillez m’excuser. Mon intervention était assez longue, mais je voulais remettre les9

choses un peu en perspective. Cela ne sert pas vraiment à quelque chose de poser10

des questions relatives aux structures de commandement.11

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:11:52] Merci.12

Q. [10:11:56] Monsieur le témoin, lorsque vous avez rencontré Dominic Ongwen13

pour la première fois, avez-vous pu facilement déterminer quel était son grade ?14

R. [10:12:14] La première fois où je l’ai rencontré, non, ce n’était pas facile. Je n’ai pas15

pu comprendre ou je n’ai pas pu savoir quel était son grade militaire.16

Q. [10:12:32] Monsieur le témoin, passons maintenant à la façon dont on17

communiquait dans la brousse. Vous avez dit qu’Otti et Ongwen avaient une radio18

et que vous avez assumé qu’Otti et Ongwen parlaient souvent entre eux, donc Otti et19

Kony et Ongwen. Cela se trouve aux paragraphes 77 à 78 de votre déclaration.20

Monsieur le témoin, comment avez-vous défini cela ?21

R. [10:13:18] La réponse… la raison pour laquelle je suis arrivé à cette conclusion,22

c’est que j’ai vu les radios. Et lorsque… lorsqu’ils communiquaient, eh bien, je voyais23

les radios.24

Q. [10:13:43] Pour ce qui est des personnes avec lesquelles Ongwen parlait,25

étiez-vous assez proche pour pouvoir déduire les personnes avec… le nom des26

personnes avec lesquelles il parlait ?27

R. [10:14:06] Bon, ces communications, lorsque les personnes se déplaçaient, bien,28
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lorsqu’il fallait communiquer, il demandait à tout le monde de s’arrêter, il prenait la1

radio, il la montait, et ensuite, il y avait une conversation. Et à ce moment-là, on était2

toujours assez proches les uns des autres. Et à ce moment-là, vous pouvez entendre3

de quoi il parle, même si vous ne comprenez pas de quoi il parle, mais vous pouvez4

entendre.5

Q. [10:14:41] Merci.6

Est-ce que la personne n° 1… avait-elle une radio ?7

R. [10:14:49] Non, il n’avait pas de radio.8

Q. [10:14:55] Qu’en est-il de la personne n° 2 ?9

R. [10:15:00] Non, il n’avait pas de radio, lui non plus.10

Q. [10:15:22] Monsieur le témoin, au paragraphe 81, vous aviez dit que, alors que11

vous étiez dans la brousse, vous avez entendu à la radio Okwonga Alero qui lançait12

un appel aux autres afin qu’ils rentrent chez eux. Vous souvenez-vous sur quelle13

onde radio cela s’est fait… quel poste radio cela s’est fait ?14

R. [10:15:59] À ce moment-là, je… j’étais dans la maisonnée de la personne n° 2. Il15

était rentré dans une maison. Il avait trouvé une petite radio. Et c’est ce poste-là que16

nous écoutions. Donc, c’était radio Mega, qui se trouve à Gulu.17

Q. [10:16:29] Monsieur le témoin, dans votre déclaration, aux paragraphes 54 et 55,18

vous avez parlé… vous avez décrit la façon dont vous vous êtes échappé. C’était19

en 2004… oui, en 2004, au mois d’avril.20

Alors, Monsieur le témoin, est-ce que ceci vous étonnera de savoir que ces21

personnes… personne portant le nom d’Okwonga Alero, a été en fait capturée à la22

fin du mois de juin de 2004 ?23

Si cela est correct… Si cela est exact (se reprend l’interprète), Monsieur le témoin,24

comment a-t-il pu vous encourager à vous échapper puisqu’en fait, vous vous êtes25

échappé avant lui ?26

R. [10:17:51] Comment... Comment est-ce possible ? Ou alors est-ce que la personne27

dont je parle est une autre personne ? Moi, je pense que c'est lui.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:18:13] Je crois que nous1

devons expliquer les choses.2

Q. [10:18:18] Monsieur le témoin, cette façon d'interroger un témoin, la façon dont3

procède Me Ayena, à savoir : « nous avons des informations selon lesquelles, nous4

avons d'autres éléments de preuve indiquant que cette personne était toujours dans5

la brousse », eh bien, c'est une façon... c'est la façon dont on pose, en fait, les6

questions à un témoin dans un prétoire. Ce n'est pas un reproche, ni autre chose7

d'ailleurs, c'est simplement pour vérifier ce que vous avez dit. Donc, vous avez deux8

options, vous pouvez dire maintenant que « j’entends ce que vous me dites, je me9

reprends, je me suis peut-être trompé, je me corrige, ou je rajoute quelque chose », ou10

une autre option, c'est de dire « non, je sais, c'est ainsi que j'ai dit les choses, c'est la11

vérité, je n'ai rien à changer, je n'ai rien à rajouter. »12

Donc, voilà les deux options que vous avez et personne ne vous reproche, ici, quoi13

que ce soit. Mais vous avez répondu à votre question, donc ça va.14

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:19:27]15

Q. [10:19:28] Monsieur le témoin, vous avez... au paragraphe 60, vous avez dit que16

Buk était avec vous dans la brousse. Monsieur le témoin, vous souvenez-vous si Buk17

portait un autre nom ? Est-ce qu'on utilisait un autre nom pour désigner Buk ?18

R. [10:19:47] Non, je ne sais pas, je ne sais pas s'il avait d'autres noms.19

Q. [10:19:56] Avez-vous rencontré quelqu'un portant le nom d'Abudema ?20

R. [10:20:11] Vous savez, il y avait beaucoup de personnes. Et, pour moi, c'est21

difficile, je ne connais pas le nom de toutes les personnes que j'ai vues. Je l'ai22

peut-être vu sans connaître son nom.23

Q. [10:20:34] Pouvez-vous dire aux juges de la Cour, Monsieur le témoin, si vous24

savez quel était le rôle de cet homme appelé Buk ; quel rôle avait-il dans la brousse ?25

R. [10:20:56] Pour autant que je sache, il s'occupait du... de la section des armes26

lourdes.27

Q. [10:21:19] Était-il dans le même groupe que Dominic Ongwen ?28

ICC-02/04-01/15-T-153-Red-FRA WT 02-02-2018 17/44 EC T



Procès - Témoin UGA-OTP-P-0307 (Audience à huis clos partiel) ICC-02/04-01/15

02/02/2018 Page 18

R. [10:21:30] Comme je l'ai déjà dit, il y avait beaucoup de personnes dans le groupe.1

Parfois, nous... rencontrions Otti Vincent, Raska et d'autres, et c'est à ce moment-là2

que je l'ai rencontré, ce moment où les groupes se rencontraient et convergeaient.3

Q. [10:21:55] Au paragraphe 60 de votre déclaration, vous dites que Buk... ou que4

vous... non, que Buk vous a donné l'ordre de tuer quelqu'un. Monsieur le témoin,5

pourrait-on dire... pourrais-je dire (se corrige l'interprète) que vous (phon.) dirigiez6

votre groupe ?7

R. [10:22:31] Je ne sais pas s'il dirigeait ou non le groupe. Je ne sais pas si c'était lui8

qui était chargé de la... du commandement de ce groupe ou non, à l'époque.9

Q. [10:23:00] Dans le cadre de ces événements, Monsieur le témoin, si je vous disais10

que Dominic Ongwen était subordonné au commandement de Buk et que, même si11

vous étiez ou non sous les ordres d'Ongwen, c'était Buk qui avait l'autorité de vous12

donner des ordres quels qu'ils soient ?13

R. [10:23:41] Pourriez-vous répéter votre question, s'il vous plaît ?14

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:23:45] Maître Ayena, la15

longue intervention que j'ai faite il y a quelques instants avait un but. Il semblerait16

que le témoin n'est pas en mesure de le dire. C'est simple et c'est un fait. Et nous17

avons eu d'autres témoins qui... Il faut remettre tout dans le fil chronologique, mais18

je crois que cette veine de questions n'est pas très prometteuse.19

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:24:23]20

Q. [10:24:24] Monsieur le témoin, donc, vous avez été séparé du groupe de Dominic21

Ongwen ; est-ce que la personne n° 2 est restée en contact avec Dominic ? Et si tel est22

le cas, comment a-t-elle maintenu le contact — et je me réfère ici à ce que vous avez23

dit au paragraphe 56 ?24

R. [10:25:01] La personne n° 2 n'avait pas de radio. Donc, votre question pour savoir25

comment communiquaient-ils entre eux, eh bien, il n'avait pas de radio, à moins que26

nous nous rencontrions physiquement.27

Q. [10:25:25] Monsieur le témoin, au paragraphe 47 de votre déclaration, vous nous28
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dites que vous avez été séparé ; la personne n° 2 vous a donné l'ordre de tuer un1

jeune homme qui avait essayé de s'échapper.2

R. [10:25:56] Oui, c'est correct… c'est exact. Nous étions dans la région de Koch.3

Q. [10:26:06] Est-ce que Dominic en avait été informé, selon vous, pour autant que4

vous vous en souveniez ?5

R. [10:26:20] À l'époque, nous nous étions séparés. Les groupes s'étaient scindés.6

Q. [10:26:30] Est-ce que vous déclarez que, lorsque vous avez reçu cet ordre, ce7

n'était pas sur instruction de Dominic Ongwen ?8

R. [10:26:46] J'ai dit que nous nous étions séparés, le groupe était de petite taille, et9

Dominic n'y était pas.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:27:01] Et pas de radio ? Et11

c'est aux juges de recomposer le tout. Mais c'est assez clair, vous... savez-vous.12

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:27:17] Oui.13

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:27:18] Je pense que c'est14

relativement clair.15

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:27:21] Oui, oui.16

Q. [10:27:23] Monsieur le témoin, au paragraphe 69, vous avez parlé d'une formation17

et de la façon dont vous deviez progresser. Et lorsque vous étiez au pied de la18

colline, à Got Atoo, ordre que... formation que vous avez reçue par un soldat portant19

le nom d'Ogwal, et vous avez dit qu'Ongwen était présent et qu'il vous a observé20

pendant la formation. Monsieur le témoin, à combien de reprises avez-vous vu21

Dominic Ongwen ? Combien de fois est-il venu pour assister à la formation ?22

R. [10:28:16] La formation n'a pas duré très longtemps. Je l'ai vu une fois.23

Q. [10:28:29] Lorsque vous l'avez vu cette... à cette reprise-là, Monsieur le témoin,24

était-ce avant ou après votre confrontation avec lui, lorsqu'il avait posé le couteau25

sur votre poitrine ?26

R. [10:28:45] Lorsque je l'ai vu, lorsque nous étions en formation, il n'avait pas encore27

mis le couteau sur ma poitrine. Parce que, en fait, il... cette formation, c'était28
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comment avancer en ligne, comment se mettre au garde-à-vous et comment saluer.1

Et c'est à ce moment-là qu'on m’a donné ces instructions. Et j'ai oublié de suivre les2

instructions, j'ai oublié de me mettre au garde-à-vous et de saluer.3

Q. [10:29:31] Monsieur le témoin, selon vous, quand est-il venu vous observer ?4

Était-ce avant ou après l'incident ?5

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:29:52] Je... Moi... Selon moi,6

il avait déjà répondu à la question. Si vous reprenez rapidement le PV d'audience :7

« il n'avait pas encore mis le... il n'avait pas encore posé le couteau sur ma poitrine. »8

Je crois que ceci répond à votre question.9

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:30:14]10

Q. [10:30:14] Monsieur le témoin, au paragraphe 69, vous avez dit que, alors qu'on11

vous disait comment défiler, vous pensiez avoir vu Dominic Ongwen vous observer.12

Cependant, vous ne saviez pas qu'il s'agissait de lui. Est-ce que vous vous souvenez13

avoir dit cela, Monsieur le témoin ?14

R. [10:30:42] Oui.15

Q. [10:30:45] Et pourtant, Monsieur le témoin, vous avez dit que, au bout d'environ16

deux jours, vous avez été envoyé chercher des sandales rouges, et c'est la première17

fois que vous avez appris que Dominic Ongwen était celui qui vous avait intimidé.18

R. [10:31:21] Oui.19

Q. [10:31:43] Monsieur le témoin, est-ce que cet entraînement a eu lieu avant... Enfin,20

vous nous avez dit que l'entraînement n'a pas duré très longtemps ; combien de21

temps est-ce que cela a duré ? Est-ce que ça a duré une semaine, une journée, deux22

jours, trois jours ?23

R. [10:32:10] Cet entraînement, cette formation n'a pas duré longtemps. On a appris à24

défiler, à saluer, à se mettre au garde-à-vous ; ça... ça a duré environ deux jours, ça25

n'a pas duré très longtemps.26

Q. [10:32:35] Monsieur le témoin, au cours de cette formation, avez-vous entendu...27

entendu... avez-vous entendu Dominic Ongwen donner des ordres à cet homme que28
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vous appelez Ogwal ?1

R. [10:33:02] Non, je ne l’ai pas entendu donner d’ordre. Je ne l’ai vu qu’observer ce2

que nous faisions pendant la formation. C’est Ogwal qui a continué à nous entraîner.3

Je ne sais pas si c’est lui qui a donné l’ordre de nous entraîner, mais j’ai vu qu’il nous4

observait.5

Q. [10:33:29] Monsieur le témoin, je... selon nous, selon nos informations, la6

personne n° 2 n’a jamais été placée sous le commandement direct de Dominic7

Ongwen. Qu’auriez-vous à dire à cette supposition ?8

R. [10:34:03] La personne n° 2 l’était.9

Q. [10:34:10] Selon moi, Monsieur le témoin, la personne qui est venue observer la10

formation était quelqu’un d’autre, ce n’était pas Dominic Ongwen.11

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:34:44] Lorsque le conseil12

dit « selon moi » ou... eh bien, il s’agit du type de question dont je vous ai parlé il y a13

quelques minutes de cela. Il vous dit qu’il pense que M. Ongwen n’était pas présent14

et que vous avez vu une autre personne, et il vous demande ce que vous auriez à15

répondre à cela.16

Monsieur Ayena, j’ai reformulé cela parce que je pense qu’il n’a pas compris qu’il17

s’agissait d’une question. Donc, il est préférable, peut-être, de reformuler et de bien18

préciser qu’il s’agit d’une question.19

R. [10:35:24] Il dit que j’ai probablement vu quelqu’un d’autre... Non, je ne peux pas20

dire cela, j’ai vu Dominic lui-même. C’est lui qui m’a menacé en plaçant un couteau21

sur ma poitrine. Je sais à quoi il ressemble et je sais que je l’ai vu ; je n’ai pas vu22

quelqu’un d’autre.23

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:35:48]24

Q. [10:35:50] Cet... Cet homme appelé Ogwal qui assurait la formation,25

l’entraînement, est-ce qu’il faisait partie du groupe de Dominic, pour autant que26

vous le sachiez ? Et est-ce que vous avez eu des contacts avec lui lors de la période27

que vous avez passée dans la brousse ?28
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R. [10:36:22] Je vous ai déjà dit que nous étions très nombreux et que l’entraînement1

a eu lieu au dog adaki. Je ne sais pas si Ogwal était placé sous les... sous les ordres de2

Dominic Ongwen ou de quelque autre commandant que ce soit.3

Q. [10:36:41] Merci.4

Monsieur le témoin, pourriez-vous indiquer aux juges de la Chambre si des rites ont5

été effectués sur votre personne juste après votre enlèvement et, plus6

particulièrement, lorsque vous êtes arrivé à la base de Ter Got Atoo ?7

R. [10:37:19] Lorsque vous arrivez pour la première fois, ils enduisent votre front,8

vos orteils et le dos votre main ainsi que votre poitrine avec de l’huile. Ça, c’est la9

première chose qu’ils faisaient. Ensuite, ils recrutaient des gens dans l’armée, donc10

ils vous sélectionnaient et vous frappaient avec un bâton, un grand nombre de11

coups. C’est ce qui m’est arrivé, et ils m’ont dit que c’est pour, eh bien, faire en sorte12

que je ne sois plus un civil.13

Q. [10:38:05] Merci, Monsieur le témoin.14

Après cette... ce rite initiatique et cet entraînement, combien de temps après est-ce15

qu’on vous a finalement remis une arme ? Est-ce que vous vous en souvenez ?16

R. [10:38:34] Cela prend un certain temps. D’abord, ils vous observent, ils s’assurent17

que vous ne vouliez pas vous échapper. On vous demande d’aller chercher de l’eau18

tout seul et de revenir, et c’est à ce moment-là qu’ils vous remettent une arme. Ça19

peut prendre jusqu’à neuf mois.20

Q. [10:39:01] Monsieur le témoin, vous nous avez dit qu’ils s’assuraient que vous21

n’alliez pas vous échapper. Lorsque vous avez été initié pour la première fois,22

lorsqu’on vous a enduit de beurre de karité, lorsqu’on vous a frappé, et cetera, et23

cetera, est-ce qu’on vous a expliqué ce que cela signifiait ? Et, plus particulièrement,24

lorsqu’on vous a enduit de beurre de karité, est-ce qu’on vous a expliqué pourquoi25

on faisait cela ?26

R. [10:39:33] Non, je n’ai pas compris pourquoi on m’enduisait de la sorte. C’est plus27

tard que j’ai compris qu’on nous battait à coups de bâton pour nous recruter dans28
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l’armée. Au début, je ne savais pas pourquoi ils faisaient cela. C’est plus tard que j’ai1

compris qu’il s’agit d’un rite de recrutement dans l’armée.2

Q. [10:40:10] Très bien.3

Lorsque vous étiez dans la brousse, avez-vous entendu que l’on utilisait des4

pseudonymes ou des préfixes pour faire référence à certains commandants ?5

R. [10:40:36] On devait appeler tous ceux que l’on rencontrait dans la brousse6

« Lapwony » ; c’est tout.7

Q. [10:40:45] Monsieur le témoin, pendant combien de temps avez-vous détenu une8

arme lorsque vous étiez dans la brousse ? Est-ce que vous vous en souvenez ?9

R. [10:41:16] Ça n’a pas duré très longtemps parce que je me suis rapidement10

échappé, je suis rentré chez moi. Je dirais à partir de 2003, mai 2003, et je me suis11

échappé au mois d’avril 2004.12

Q. [10:41:35] Donc, pourriez-vous nous aider à comprendre quand, exactement, on13

vous a remis cette arme ?14

R. [10:41:51] Pourriez-vous répéter la question ?15

Q. [10:41:53] Pourriez-vous nous aider à mieux comprendre quand, exactement, on16

vous a remis une arme à feu ?17

R. [10:42:07] Je vous ai déjà dit que c’était aux environs du mois de mai 2003. Je ne18

me souviens pas de la date exacte. Vous savez, lorsque vous êtes dans la brousse,19

vous perdez un petit peu la notion du temps. Vous ne savez pas quel jour on est,20

quelle date on est, et cetera, et cetera.21

Q. [10:42:28] Monsieur le témoin, étant donné que vous avez été enlevé au mois de22

septembre 2002, est-il possible, par conséquent, que l’on vous ait remis une arme à23

feu moins de huit mois après votre enlèvement ?24

R. [10:42:53] C’est en effet ce qui s’est produit. Cette arme à feu était réservée à un25

soldat appelé Olaga. Il a été tué par balle, et il restait son fusil, et donc ils m’ont... ils26

ont décidé de me le donner et que je devais commencer à l’utiliser. Voilà comment27

j’ai obtenu cette arme.28
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Q. [10:43:21] Merci, Monsieur le témoin.1

Au paragraphe 70, vous avez déclaré avoir été entraîné alors que vous arpentiez2

encore la région de Pader, Kitgum et Gulu. À cette époque-là, est-ce que Vincent Otti3

était encore à vos côtés ?4

R. [10:43:58] À cette époque, il était toujours présent, oui. Ça devait être en 2003.5

Q. [10:44:09] Et savez-vous, Monsieur le témoin, si Vincent Otti était le commandant6

en chef de tout le groupe ?7

R. [10:44:34] J’ai appris cela, en effet, parce que la personne n° 2 en a parlé, et ses8

collègues, également, ont parlé.9

Q. [10:44:49] Monsieur le témoin, lorsque vous vous trouviez encore à Pader et que10

la personne n° 2 vous a ordonné de prendre l’arme à feu de l’homme qui avait été11

tué, est-ce qu’à ce moment-là, vous vous déplaciez encore avec Vincent Otti ?12

R. [10:45:18] À ce moment-là, les groupes s’étaient séparés. Le grand groupe se13

réunissait de temps en temps, mais ils se séparaient de nouveau et chaque14

commandant partait avec son propre groupe.15

Q. [10:45:34] Monsieur le témoin, il y avait également une fille qui, selon vous, a été16

donnée comme épouse à Omon. Et, selon vous et d’après votre déclaration,17

paragraphe 65, il vous semblait que c’était Ongwen qui l’avait attribuée à cet18

homme. Mais vous nous avez dit que vous ne saviez pas qui faisait cette19

répartition — et ça, vous nous l’avez dit récemment ; est-ce bien exact ?20

R. [10:46:14] Oui.21

Q. [10:46:15] Donc, pourriez-vous dire aux juges de la Chambre qui a attribué cette22

fille à Omon comme épouse ?23

R. [10:46:37] Je crois que la personne qui était responsable du groupe à ce moment-là24

est celle qui pouvait donner des femmes comme épouses.25

Q. [10:46:54] Bien. Hormis cette femme, avez-vous jamais vu Dominic Ongwen26

attribuer des femmes à d’autres commandants ?27

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:47:10] Maître Ayena, je me28
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permets de vous interrompre. Il n’a pas dit avoir vu que Dominic Ongwen attribuait1

les femmes, il a dit qu’il pensait que cela était le cas en raison d’un rôle qui était2

attribué à M. Ongwen. Donc, les choses sont différentes : il ne fait que tirer une3

conclusion ou déduire quelque chose sur la base d’informations.4

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [10:47:44] Merci, Monsieur le Président.5

Q. [10:47:46] Monsieur le témoin, au cours de la période que vous avez passée dans6

la brousse, est-ce que vous avez pu établir qui était responsable de la répartition des7

épouses et avez-vous pu établir qui fixait les règles ?8

R. [10:48:12] Non, je n'ai jamais très bien compris qui était responsable de cela.9

Q. [10:48:24] Monsieur le témoin, vous nous avez dit que vous étiez dans un groupe10

qui était placé sous les ordres... sous les ordres de Dominic Ongwen, mais que ce11

groupe faisait également partie d'un groupe beaucoup plus important. Je vais vous12

donner lecture des noms d'un certain nombre de personnes pour voir si cela vous13

rappelle quelque chose, si vous les avez rencontrées, ou si vous vous en souvenez,14

ou si vous en avez entendu parler. Pour commencer, avez-vous entendu le nom15

Lakare (phon.) ?16

R. [10:49:16] Non, je n'ai jamais entendu ce nom.17

Q. [10:49:23] Et le nom Ocaya, Ocaya docteur ?18

R. [10:49:38] Non.19

Q. [10:49:41] Et le nom Michael Anywar, l'avez-vous jamais entendu ?20

R. [10:49:49] Oui, j'ai déjà entendu ce nom, mais je n'ai jamais vu la personne.21

Q. [10:49:57] Est-ce que quelqu'un vous a dit à quel groupe il appartenait ?22

R. [10:50:14] Non.23

Q. [10:50:15] Et qu’en est-il de Opio Lupore (phon.) ?24

R. [10:50:25] Non, je ne l'ai jamais entendu.25

Q. [10:50:34] Monsieur le témoin, selon moi, il s'agissait d’officiers qui appartenaient26

au grand groupe qui s'appelait Control Altar, dans la structure hiérarchique de27

l'ARS ; avez-vous jamais entendu parler d'un groupe appelé Control Altar ?28
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R. [10:51:08] À cette époque-là, je n'étais pas en mesure de le savoir.1

Q. [10:51:19] Monsieur le témoin, vous avez indiqué au paragraphe 51 que vous2

saviez... que vous connaissiez (se corrige l'interprète) une personne dénommée3

Cowboy qui était caporal dans la brousse. Est-ce que vous pourriez décrire aux juges4

de la Chambre cette personne que l'on appelait Cowboy ?5

R. [10:51:52] Nous étions ensemble avec Cowboy. Il était aux côtés de la personne6

n° 2, jusqu'à ce que je sois blessé. C'était la première personne qui a nettoyé mes7

blessures. C'est ainsi que j'ai fait sa connaissance. Il était plutôt petit de taille.8

Q. [10:52:24] Est-ce que vous vous souvenez s'il avait des traits spécifiques ? En ce9

qui concerne sa tête, son visage, ses yeux, est-ce qu'il y avait des spécificités ?10

R. [10:52:51] Cowboy était plutôt petit de taille. Sa tête n'était pas très grosse.11

Q. [10:53:12] Monsieur le témoin, lorsque les enquêteurs du Bureau du Procureur12

vous ont interrogé, est-ce qu'ils vous ont demandé de décrire Cowboy ?13

R. [10:53:26] Non.14

Q. [10:53:42] Monsieur le témoin, je vais aborder un autre sujet, maintenant. Nous15

allons parler de dates. Et je souhaite vous rappeler que, dans cette affaire, la16

chronologie est très importante. Et vous êtes ici pour aider les juges de la Chambre à17

mieux comprendre la situation. Je suis bien conscient du fait que vous ne puissiez18

pas vous rappeler de toutes les dates très clairement, mais, dans la mesure de vos19

possibilités, je vous invite à aider la Cour et ses juges à mieux comprendre la20

chronologie.21

Monsieur le témoin, pour commencer, vous avez été enlevé au mois de22

septembre 2002. Et environ une semaine (phon.), vous êtes parti. Pourriez-vous dire23

aux juges de la Chambre si cela s'est produit au cours de l'année de votre enlèvement24

ou au cours de l'année suivante ?25

R. [10:55:25] C'était au cours de la même année.26

Q. [10:55:41] Au bout d'une semaine environ, on vous a dit, on vous a ordonné de27

quitter les collines de Ter Got Atoo, vous avez marché pendant une journée, vous28
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avez passé la nuit sur les rives du fleuve Aswa ; est-ce que c'était toujours au mois de1

septembre ou alors est-ce qu'on était déjà au mois de octobre ? Est-ce que vous vous2

en souvenez, Monsieur le témoin ?3

R. [10:56:18] C'était peut-être au mois de septembre. Nous sommes restés là-bas une4

semaine, et puis nous avons pris le... nous sommes partis.5

Q. [10:56:33] Monsieur le témoin, vous avez indiqué que vous vous êtes déplacés6

entre Gulu, Pader et Kitgum, avant de vous rendre à Teso en 2003. Pourriez-vous7

expliquer aux juges de la Chambre, Monsieur le témoin, si, avant de partir à Teso en8

2003, quelque chose d’important, de notable est arrivé à Dominic Ongwen ?9

R. [10:57:27] Je ne me souviens pas de cela.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [10:57:34] Je pense que le11

moment est opportun pour s'interrompre et observer une pause-café jusqu'à 11 h 30.12

Mme L'HUISSIER : [10:57:47] Veuillez vous lever.13

(L'audience est suspendue à 10 h 57)14

(L’audience est reprise en public à 11 h 30)15

Mme L’HUISSIER : [11:30:55] Veuillez vous lever.16

Veuillez vous asseoir.17

(Le témoin est présent dans la salle de vidéoconférence)18

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:31:18]19

Maître Ayena, vous avez toujours la parole.20

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [11:32:11]21

Q. [11:31:37] Monsieur le témoin, avant de prendre la pause, nous avons beaucoup22

avancé et nous avons abordé le déplacement vers Teso. Vous avez dit aux juges de la23

Chambre que vous vous êtes rendus à Teso vers le début de l’année 2003.24

Pourriez-vous nous dire, Monsieur le témoin, si vers le mois d’octobre, novembre,25

vous auriez appris que Dominic Ongwen avait été gravement blessé ? Avez-vous26

appris cette information ?27

R. [11:32:28] Non, ce n’est pas ce que j’ai dit. J’ai dit que lorsqu’il marchait, j’avais28
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l’impression qu’il boitait ou qu’une jambe était plus longue que l’autre. J’ai1

simplement dit qu’il avait du mal à marcher, c’est tout.2

Q. [11:32:54] Monsieur le témoin, je fais ici allusion à une chronologie bien spécifique3

allant du mois d’octobre au mois de novembre. Avez-vous appris la blessure de4

Dominic Ongwen durant cette période-là ?5

R. [11:33:20] J’ai déclaré que je ne le savais pas.6

Q. [11:33:28] Monsieur le témoin, avez-vous jamais appris qu’à un moment donné,7

en 2002, vers la même période dont nous avons parlé, Dominic Ongwen se trouvait à8

l’infirmerie ou à l’hôpital de campagne ?9

R. [11:33:51] Non, je ne le savais pas.10

Q. [11:33:58] Monsieur le témoin, étant donné que vous étiez proche de Dominic11

Ongwen et de son groupe, avez-vous jamais appris qu’il avait eu des problèmes à un12

moment donné car il aurait eu des contacts avec Salim Saleh, frère du Président ?13

R. [11:34:28] Non, c’est la première fois que j’entends parler de ça.14

Q. [11:34:37] Étant donné que vous étiez relativement bas dans la hiérarchie, on ne15

peut pas vous reprocher de ne pas savoir ces informations. Mais, Monsieur le16

témoin, est-il possible que vous ayez su que Dominic Ongwen avait eu des17

problèmes et qu’il était... et qu’il avait été arrêté ? Est-ce que vous savez qu’il a été18

arrêté, à un moment donné ?19

R. [11:35:22] Vraiment, je dois vous dire la vérité : non, je ne le savais pas.20

Q. [11:35:32] Est-ce que cela vous surprendrait, Monsieur le témoin, si je vous disais21

qu’au mois de novembre 2002, Dominic Ongwen a été gravement blessé par balle au22

niveau du genou et a été envoyé à l’hôpital de campagne où il a passé plus de23

huit mois ? Est-ce que cette information vous surprend, Monsieur le témoin ?24

R. [11:36:09] Je ne le savais pas, et c’est la première fois que j’en entends parler.25

Q. [11:36:25] Est-ce que cela vous surprendrait si je vous disais qu’au cours de la26

première expédition vers Teso qui a eu lieu, grosso modo, au début de l’année 2003,27

Dominic Ongwen se trouvait toujours dans l’hôpital de campagne et, par28
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conséquent, n’a pas pu y participer ?1

R. [11:37:05] Je n’ai rien à répondre à cela. Vous me dites cela maintenant et je n’ai2

rien à ajouter.3

Q. [11:37:17] Comme le juge Président vous l’a dit, si vous ne savez pas quelque4

chose, dites-le nous, tout simplement. Personne ne vous fera de reproches. Nous5

sommes ici pour dire ce que nous savons, c’est tout.6

Je vais maintenant aborder des sujets que vous connaissez ou que vous ne7

connaissez peut-être pas.8

Est-ce que vous connaissez les différentes brigades qui composaient l’ARS ?9

R. [11:38:09] Oui, j’en ai entendu parler.10

Q. [11:38:20] Si je vous parle de Trinkle, par exemple, est-ce que cela vous rappelle11

quelque chose ?12

R. [11:38:37] Oui, j’en ai entendu parler. Je me souviens avoir entendu ce nom,13

Trinkle.14

Q. [11:38:47] S’agissait-il de l’une des brigades ?15

R. [11:39:03] Oui.16

Q. [11:39:04] Monsieur le témoin, avez-vous jamais appris qui était le commandant17

de la brigade à ce moment-là ? Est-il possible que vous l’ayez su ?18

R. [11:39:22] Non. J’ai entendu parler de ce groupe, mais je ne savais pas qui le19

dirigeait.20

Q. [11:39:34] Qu’en est-il de Sinia ? S’agissait-il de l’une des brigades ? Et est-ce que21

vous pouvez nous dire qui était le commandant de cette brigade à l’époque ?22

R. [11:39:49] La personne qui commandait Sinia était Dominic. Mais, d’après ce que23

je sais, le groupe était connu sous le nom de « Signaleurs ». J’entendais parler d’eux24

comme étant les signaleurs : « Les signaleurs... », et cetera. Donc je pensais que ce25

groupe s’appelait « Les signaleurs ».26

Q. [11:40:30] Pour autant que vous le sachiez, Monsieur le témoin, est-ce que27

Dominic Ongwen était déjà le commandant de la brigade Sinia lorsque vous avez été28
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enlevé ?1

R. [11:40:55] D’après ce que j’ai observé, il me semblait en effet que c’était lui qui2

commandait.3

Q. [11:41:11] Et qu’en est-il de Gilva ? Savez-vous s’il s’agissait de l’une des4

brigades ?5

R. [11:41:25] Oui, j’ai entendu parler de Gilva également.6

Q. [11:41:30] Eu égard à la brigade Sinia, Monsieur le témoin, seriez-vous surpris si je7

vous disais que la personne que vous appelez Buk était la personne qui commandait8

la brigade Sinia à ce moment-là ? Est-ce que cela vous paraît surprenant ?9

Mme HOHLER (interprétation) : [11:42:03] Si vous le permettez, Monsieur le10

Président, je pense qu’il y a méprise. La personne qu’il connaît comme étant Buk est11

une personne qui était responsable de l’armement au sein de son groupe. On a12

demandé au témoin s’il connaissait quelqu’un qui s’appelait Abudema, il a dit ne13

pas le connaître. Donc, je souhaite m’assurer que ce qui est soumis est témoin est14

correct.15

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:42:23] Très bien. Je pense16

que nous pouvons passer au point suivant, maintenant.17

Maître Ayena, si mes souvenirs sont bons, le témoin a dit « il me semble que18

M. Ongwen était... » Nous l’avons déjà entendu avant la pause, il nous a dit qu’il19

déduisait en se fiant à ses expériences, il n’en avait pas vraiment connaissance. Donc,20

ce n’est pas la personne qui va nous fournir des éléments de preuve à cet égard.21

Je pense que vous pouvez passer à autre chose, Maître Ayena.22

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [11:42:58] Très bien. Merci de ces23

instructions, Monsieur le Président. Mais je souhaite tout d’abord ajouter que oui, le24

témoin a déjà décrit Buk Abudema... euh, je veux dire Buk... une personne appelée25

Buk. Et il a également déclaré qu’il avait l’impression ou qu’il lui semblait que26

Dominic Ongwen était le commandant de la brigade Sinia. Maintenant, je lui27

soumets une supposition : je lui demande est-ce que cela le surprend si je lui dis que28
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l’homme dénommé Buk était effectivement le commandant de la brigade Sinia. Je lui1

demande si cela le surprend ; c’est une suggestion.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:43:47] L’intervention de3

Mme Hohler visait à vous faire comprendre que l’on n’est pas sûr « à » qui le témoin4

fait référence lorsqu’il parle de Buk.5

Mme HOHLER (interprétation) : [11:44:00] Je n’aurais pas de problème si mon6

confrère posait la question à propos de Buk Abudema et non de Buk.7

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:44:09] Donc, nous pouvons8

raccourcir la procédure. Donc, posez la question sur Buk Abudema. Et peut-être9

pourriez-vous également le décrire un petit peu, Maître Ayena : lui donner son âge10

et préciser qui vous entendez par « Buk Abudema ». Alors, ce n’était pas la personne11

la plus jeune qui se trouvait dans la brousse... Essayez de décrire un petit peu et12

posez la question au témoin. Et ensuite, on va avancer à partir de là.13

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [11:44:43] Je vais abandonner la question,14

parce qu’il a déjà dit qu’il ne connaissait pas Abudema.15

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:44:51] Mais nous aurions16

pu déjà en discuter il y a... en discuter il y a 5 minutes de cela, Mme Hohler17

également. Je vous ai déjà proposé de passer à autre chose.18

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [11:45:04]19

Q. [11:45:05] Monsieur le témoin, au paragraphe 27, vous indiquez que vous pensez20

que Dominic Ongwen était lieutenant-colonel au moment où vous étiez à Amuria.21

Comment avez-vous tiré cette conclusion ?22

R. [11:45:59] J’ai entendu cela lorsque la personne n° 2 en a parlé. J’ai entendu leur23

conversation à ce sujet.24

Q. [11:46:14] Est-ce que cela vous paraît surprenant si je vous dis que, selon des25

éléments dont nous disposons et des informations, Dominic Ongwen n’est devenu26

lieutenant-colonel qu’au mois de novembre 2003 ?27

R. [11:46:49] Je n’ai rien à dire à ce sujet, je n’en sais rien.28
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Q. [11:47:10] Monsieur le témoin, vous avez déclaré dans votre déclaration, au1

paragraphe 31, qu'à votre retour d'Amuria, donc de Teso, vous vous êtes déplacé2

avec le groupe d'Ongwen pendant un mois ou deux ; est-ce que cela signifie,3

Monsieur le témoin... enfin, pourriez-vous dire aux juges de la Chambre, pour autant4

que vous puissiez vous en souvenir, quand vous avez été à Teso pour la dernière5

fois ? Ces deux mois, jusqu'à quand est-ce que vous vous êtes déplacé à Pader ?6

R. [11:48:16] Je ne peux pas répondre à cette question. Toutefois, je me souviens que7

c'était pendant la saison sèche au cours de laquelle on faisait brûler les herbes.8

Q. [11:48:33] Monsieur le témoin, pourriez-vous nous aider à mieux comprendre ?9

En vous fiant à vos connaissances pratiques des saisons en Ouganda, dans cette10

région du monde, quand les herbes brûlent ? C'est à quel mois ?11

R. [11:49:03] Les herbes commencent à brûler au mois de novembre jusqu'au mois de12

décembre.13

Q. [11:49:12] De novembre à décembre. Donc, Monsieur le témoin, est-ce pour cette14

raison que vous avez dit que l'attaque de Pajule a eu lieu au mois de décembre et15

que cela visait à récupérer des vivres afin de célébrer Noël ?16

R. [11:49:57] Oui.17

Q. [11:50:12] Monsieur le témoin, lorsque vous étiez dans la région de Teso,18

avez-vous entendu parler d'une personne dénommée Tabuley ?19

R. [11:50:34] Je n'ai qu'entendu ce nom.20

Q. [11:51:04] Monsieur le témoin, selon moi, et si je regarde le récit que vous avez fait21

à propos de l'ARS, de ses déplacements et du fait que vous ne saviez même pas que22

Dominic Ongwen avait été blessé ou était à l'hôpital de campagne, je vous dis que23

vous n'avez jamais été à proximité de Dominic Ongwen, car vous ne connaissez pas24

certaines de ces informations. Qu'avez-vous à répondre à cela ?25

R. [11:52:04] Je n'ai rien à répondre à cela. Je vous ai dit tout ce que je savais.26

Q. [11:52:21] Est-ce que cela vous paraît surprenant si je vous dis qu'à l'époque dont27

vous parlez, en particulier aux mois d'octobre et novembre de l'année 2003, Dominic28
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était en détention et placé directement sous le commandement d'Otti au sein de1

Control Altar ?2

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:52:55] Monsieur le témoin,3

je vous rappelle ce que j'ai déjà dit avant la pause. Il s'agit de la manière dont nous4

posons les questions dans le prétoire. Nous soumettons une hypothèse au témoin et5

vous avez plusieurs options à votre disposition, et cela ne vise pas à être un6

reproche. Donc, j'espère que vous vous souviendrez de ce que j'ai dit avant la pause ;7

sinon, je me ferai un plaisir de le répéter.8

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [11:53:33]9

Q. [11:53:34] Monsieur le témoin...10

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:53:35] Le témoin doit11

répondre d'abord.12

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [11:53:40] Excusez-moi.13

R. [11:53:45] Je n'ai pas très bien compris votre question.14

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:53:49] Veuillez répéter15

cette hypothèse, Maître Ayena, et poursuivre ensuite.16

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [11:53:57]17

Q. [11:53:57] Monsieur le témoin, je vous suggérais qu'étant donné que vous n'avez18

pas appris la blessure de Dominic Ongwen qui s'est produite au mois de19

novembre 2002 et étant donné que vous ne savez même pas que, suite à cette20

blessure, Dominic Ongwen a passé près de neuf mois à l'hôpital de campagne et n'a21

quitté l'hôpital de campagne et placé directement sous le commandement de Control22

Altar, car il était suspecté d'avoir eu des contacts avec Salim Saleh, mais que, par23

conséquent, vous n'avez jamais été proche de Dominic Ongwen au cours de cette24

période.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [11:54:59] Sans vouloir vexer le26

témoin, je dois interpréter un petit peu cette question.27

Q. [11:55:07] Monsieur le témoin, comme je vous l'ai déjà dit, il s'agit de la rhétorique28
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que nous utilisons dans le prétoire pour poser des questions aux témoins. Donc, il y1

a des suggestions, des hypothèses dans cette question. Cela ne signifie pas qu'il s'agit2

de faits notoires qui ont déjà été démontrés. Il s'agit d'une hypothèse. Et vous3

pouvez répondre de deux manières. Vous pouvez dire, en... en entendant cette4

hypothèse, vous pouvez réfléchir, vous pouvez revenir sur ce que vous avez déjà,5

vous pouvez ajouter quelque chose ou vous pouvez modifier ce que vous avez déjà6

dit. La deuxième option, après avoir entendu cela, eh bien, vous pouvez dire « non,7

je n'ai rien à ajouter, j'ai déjà dit ce que je savais, un point, c'est tout. » Voilà les deux8

options que... qui s'offrent à vous.9

J'espère que les choses sont un peu plus claires, maintenant. Et je sais qu'il n'est pas10

facile, pour un témoin, pour tous les témoins d'ailleurs qui n'ont pas l'habitude des11

us et coutumes de la Cour.12

R. [11:56:19] Je ne peux pas répondre à cette question, de savoir si je savais ou si je ne13

savais pas cela. La seule chose que j'ai à dire, c'est que je ne le sais pas, je n'ai rien14

d'autre à ajouter.15

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [11:56:43]16

Q. [11:56:50] Très bien, Monsieur le témoin.17

Vous avez parlé de manière très générale d'attaques ou de missions auxquelles vous18

avez participé et dont vous avez appris l'existence dans la brousse. Pourriez-vous19

confirmer qu’en règle générale, d'après ce que vous avez dit, en général, on vous20

envoyait trouver de la nourriture, trouver des vivres. Est-ce que c'était là, en général,21

le but de vos missions ?22

R. [11:57:37] C'est ce que l'on faisait. En effet, lorsque nous n'avions plus de23

nourriture, il fallait partir en chercher.24

Q. [11:57:55] Monsieur le témoin, paragraphe 36, vous indiquez que les25

commandants n'avaient pas besoin d'ordonner l'enlèvement de personnes, car il26

s'agissait d'une pratique habituelle dans la brousse. Est-ce que vous confirmez cela,27

Monsieur le témoin ?28
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R. [11:58:28] Oui.1

Q. [11:58:42] Dans le prolongement de cette question, Monsieur le témoin, avez-vous2

jamais appris où... d'où émanait cette politique ? Est-ce que cela venait du3

commandant de la brigade, du commandant du bataillon ou alors est-ce que cela4

émanait directement de Joseph Kony lui-même ?5

R. [11:59:18] Je ne sais pas d'où provenaient ces instructions, mais, lorsque je suis6

arrivé, c'était une pratique.7

Q. [11:59:43] Monsieur le témoin, pouvons-nous parler de ce que vous savez, votre8

expérience... votre expérience lorsque vous étiez dans la brousse et pour ce qui a trait9

à l'âge des hommes et des femmes que vous avez vus lorsque vous étiez dans la10

brousse ? Mais, peut-être, avant que de passer à ce point-là...11

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:00:44] Veuillez m'excuser.12

Q. [12:00:52] Monsieur le témoin, vous avez mentionné, au paragraphe 13, que votre13

mère vous a donné votre date de naissance correcte qui se trouve dans votre... sur14

votre carte d'identité. Pouvez-vous dire aux juges de la Cour si, lorsque vous avez15

demandé que vous soit délivrée une carte d'identité nationale, vous avez fourni un16

document prouvant votre date de naissance ?17

R. [12:01:40] Le jour où nous sommes allés demander une carte d'identité nationale,18

je n'avais rien qui indique la date de ma naissance.19

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:01:56] Étant donné que20

nous avons tous les documents tous les documents et qu’ils sont enregistrés, vous21

pouvez poursuivre.22

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:02:03] Très bien. Merci. Parfait.23

Q. [12:02:07] Monsieur le témoin, j’aimerais que vous passiez à l’intercalaire 5,24

UGA-OTP-0170-0338 — 0338.25

(Le greffier d’audience s’exécute)26

Monsieur le témoin, vous n’avez pas indiqué votre date de naissance sur ce27

document. Est-ce que vous voyez cela ? Vous voyez qu’il n’y a rien ?28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:03:02] Non, il n’a pas1

besoin de remarquer, puisque nous avons ce document devant nous — nous savons2

lire — et nous avons également l’évaluation. Nous avons les mesures spéciales. Nous3

n’avons pas besoin de nous étendre là-dessus. Nous pouvons lire au… au témoin4

qu’il est indiqué ici : « Âge : 15. »5

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:03:25] Oui.6

Q. [12:03:26] Monsieur le témoin, est-ce que ceci peut être dû au fait que vous n’étiez7

pas sûr de votre date de naissance ?8

R. [12:03:40] Oui.9

Q. [12:03:45] Monsieur le témoin, je vous avais posé une question.10

Monsieur le témoin, j’aimerais passer à une autre question. Paragraphe 69, vous avez11

fait une estimation de l’âge des personnes que vous avez vues dans la brousse, et12

vous avez fait référence à votre âge pour pouvoir estimer l’âge des autres.13

Monsieur le témoin, pourrait-on dire qu’à certains moments vous étiez plus jeune14

que vous n’êtes, et c’est la raison pour laquelle vous vous êtes peut-être trompé en15

faisant une évaluation de l’âge des autres.16

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:05:40]17

Q. [12:05:40] Monsieur le témoin, je vous ai… si je vous ai correctement compris hier,18

vous avez dit que, selon vous, l’âge des autres jeunes dans la brousse, vous… vous19

faisiez cette estimation en les comparant à votre taille, savoir s’ils étaient plus grands20

ou plus petits que vous. Est-ce que j’ai correctement compris cela hier ?21

R. [12:06:08] Oui, c’est exact.22

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:06:13] Étant donné qu’il y a23

un petit manque de certitude quant à l’âge, je crois qu’il est important… ce que l’on24

doit faire, c’est de regrouper ces différents éléments et les dépositions des témoins,25

regrouper tout cela pour se faire une idée.26

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:06:32] Oui, je suis d’accord avec vous.27

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:06:35] Très bien. Veuillez28
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poursuivre.1

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:06:39]2

Q. [12:06:39] Monsieur le témoin, au paragraphe 127, vous avez dit que, selon des3

circonstances normales, une fille de 12 ans n’avait généralement pas de seins.4

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:07:05] Veuillez m’excuser. Ce n’est pas5

le… C’est en fait le paragraphe 63.6

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:07:10] C’est la raison pour7

laquelle je ne l’ai pas trouvé.8

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:07:13] Veuillez m’excuser.9

Q. [12:07:19] Monsieur le témoin, au vu du fait… enfin, en se fondant sur votre10

expérience, si quelqu’un… enfin, je veux dire… enfin, des enfants qui grandissent11

dans une ville où il y a suffisamment à manger, et les enfants qui grandissent là où il12

n’y a pas assez à manger, selon vous, est-ce qu’ils grandissent de la même façon ?13

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:07:57] Monsieur Ayena, je14

crois qu’en fait nous avons le paragraphe 63. Il est inscrit… Et lorsque le témoin a15

dit : « Donc, ce sont des circonstances normales », il nous décrit ici son… ce qu’il16

pense, il nous présente son point de vue, donc je crois qu’on peut laisser les choses…17

et que vous puissiez passer à un… au point suivant.18

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:08:37]19

Q. [12:08:37] Monsieur le témoin, au paragraphe 24, vous avez dit que Vincent Otti20

vous a adressé la parole en vous disant que le but de ce conflit était de renverser le21

gouvernement d’Ouganda.22

Lorsqu’il vous a dit cela, est-ce que vous l’avez cru, Monsieur le témoin ?23

R. [12:09:03] Lorsqu’il a dit cela, je n’étais pas convaincu. Donc, la vie était difficile.24

Nous étions poursuivis par les forces gouvernementales constamment.25

Q. [12:09:17] Monsieur le témoin, vous a-t-il dit comment l’ARS avait l’intention26

d’arriver à ce résultat ?27

R. [12:09:45] Nous n’avions aucune information pour indiquer comment ils allaient y28
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arriver. Simplement, on nous disait que les combattants devraient… devaient —1

pardon — se battre afin de pouvoir renverser le gouvernement et qu’il… et que tout2

le monde allait pouvoir profiter d’un nouveau gouvernement une fois qu’il aura été3

mis en place. Voilà.4

Q. [12:10:11] Et lorsqu’il vous parlait de cela, Monsieur le témoin, donnait-il des5

conseils aux soldats et aux recrues pour dire comment il fallait traiter la population6

pour arriver à ce résultat ?7

R. [12:10:35] Non, je ne l’ai pas entendu dire cela.8

Q. [12:11:09] Monsieur le témoin, aux paragraphes 54 à 55, vous avez dit que vous9

vous êtes échappé au mois d’avril 2004 et que vous êtes revenu chez vous au mois de10

juillet. Lorsque vous parlez de « chez vous », de quoi parlez-vous ? Est-ce que cela11

veut dire que vous êtes revenu (Expurgée) (se reprend l’interprète) ?12

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:11:46] En… en audience13

publique, nous ne devons pas mentionner l’endroit où vit le témoin. Si vous voulez14

poursuivre sur cette veine de questions, il faudrait que nous passions en huis clos15

partiel.16

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:11:59] Veuillez m’excuser.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:12:02] Pas de problème.18

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:12:05] Pouvons-nous passer en huis19

clos… en huis clos partiel ?20

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:12:08] Si les détails vous21

intéressent, si c’est cela, alors, nous passons à huis clos partiel.22

(Passage en audience à huis clos partiel à 12 h 12)23

(Expurgée)24

(Expurgée)25

(Expurgée)26

(Expurgée)27

(Expurgée)28
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(Expurgée)1

(Expurgée)2

(Expurgée)3

(Expurgée)4

(Expurgée)5

(Expurgée)6

(Expurgée)7

(Expurgée)8

(Expurgée)9

(Expurgée)10

(Expurgée)11

(Expurgée)12

(Expurgée)13

(Passage en audience publique à 12 h 14)14

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [12:14:08] Nous sommes en audience publique.15

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:14:16]16

Q. [12:14:16] Monsieur le témoin, je vous rappelais des informations que… qui se17

trouvent sur le formulaire de la demande de World Vision. Et dans… sur ce18

formulaire, il est indiqué que vous êtes arrivé au centre le 11 juillet 2004.19

Pouvez-vous expliquer aux juges de la Cour pourquoi vous avez dit, d’une part, que20

vous êtes arrivé chez vous au mois de juillet, alors qu’il y a ici des informations selon21

lesquelles vous étiez au centre World Vision au mois de juillet ? Pouvez-vous aider22

les juges de la Cour ?23

R. [12:15:21] C’est il y a plus de 10 ans. Il se peut que j’aie oublié certaines choses. J’ai24

dit ce que je savais à ce moment-là.25

Q. [12:15:37] Monsieur le témoin, lorsque vous étiez au centre World Vision,26

avez-vous participé à des thérapies de groupe ?27

R. [12:16:04] Lorsque j’étais à World Vision, ce que j’ai fait, ce qu’on nous donnait,28
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c’était des vêtements, des draps et un lit, et c’est ce que j’ai utilisé lorsque je suis1

retourné chez moi.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:16:23]3

Q. [12:16:23] Je crois que ce que Me Ayena voulait savoir, c’était si vous avez reçu4

une aide psychologique. Parmi cette aide, on aurait pu penser à une thérapie de5

groupe.6

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:16:44]7

Q. [12:16:44] En d’autres termes, est-ce que vous avez discuté, participé à des8

discussions de groupe où on aurait parlé de votre… de vos problèmes et vous faire9

repenser à l'expérience que vous avez eue et comment dépasser certaines choses ?10

Voilà ce que j'ai voulu dire.11

R. [12:17:22] Oui, cela a eu lieu. Et puis, il y avait également des prières, ils priaient ;12

ensuite, ils vous donnaient des conseils, comment améliorer votre vie, pour pouvoir13

vivre une vie normale.14

Q. [12:17:39] Monsieur le témoin, vous ont-ils suggéré que, en raison de votre15

expérience horrible — et nous compatissons tous avec vous —, il se peut que vous16

ayez oublié certaines choses, mais qu’en en parlant avec d'autres, cela vous aiderait à17

vous souvenir et cela vous dérangerait moins ?18

R. [12:18:31] On nous a conseillé, on nous a donné des avis pour savoir comment19

nous devions nous comporter en rentrant chez « vous », et en vous... en nous disant20

qu'il faut oublier les problèmes et les troubles qui viennent de la période que vous21

avez passée dans la brousse.22

Q. [12:18:53] Monsieur le témoin, vous souvenez-vous si vous vous êtes révélé à ceux23

qui vous ont parlé ? Est-ce que vous leur avez parlé de vos problèmes ?24

R. [12:19:25] On nous a posé des questions, on m'a demandé quels étaient les25

problèmes que j'avais traversés, que je donne des explications quant à mon état26

physique, les blessures que j'avais subies. Voilà les explications que j'ai données.27

Q. [12:19:47] Monsieur le témoin, êtes-vous conscient du fait que, dans le formulaire28
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qui a été rempli à World Vision, il a été indiqué que vous n'étiez pas très sûr, que1

vous n'étiez pas très ouvert pour raconter votre vie et que, en fait, ils2

recommandaient que vous suiviez une thérapie supplémentaire.3

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:20:12] Et quelle est votre4

question ?5

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:20:15]6

Q. [12:20:15] Avez-vous reçu un traitement psychologique supplémentaire après7

avoir quitté World Vision ?8

R. [12:20:45] Est-ce que c'était au centre lorsque j'y étais ou lorsque je suis retourné9

chez moi ?10

Q. [12:20:51] Au centre, ou à un autre endroit, d'ailleurs.11

R. [12:20:58] Lorsque je suis retourné, je ne... je n'ai pas rencontré de problèmes12

psychologiques. Je n'avais pas de problèmes, j'étais normal et je n'ai pas reçu de13

soutien par la suite.14

Q. [12:21:21] En d'autres termes, Monsieur le témoin, vous n'aviez pas besoin de leur15

avis ?16

R. [12:21:44] Je ne comprends pas votre question.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:21:48] Je crois qu'il faut18

poursuivre, Maître Ayena.19

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:21:54]20

Q. [12:21:55] Monsieur le témoin...21

Monsieur le Président, Messieurs les juges, pourrions-nous passer très brièvement22

au huis clos partiel pour la prochaine ligne de questions ?23

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:22:09] De quoi allez-vous24

parler, en général ?25

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:22:14] Oui, en ligne générale, ce sera26

son... ses contacts avec certaines personnes en particulier qui, également, se sont27

échappées et dont je vais évoquer les noms.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:22:31] Passons à huis clos1

partiel.2

(Passage en audience à huis clos partiel à 12 h 22)3

(Expurgée)4

(Expurgée)5

(Expurgée)6

(Expurgée)7

(Expurgée)8

(Expurgée)9

(Expurgée)10

(Expurgée)11

(Expurgée)12

(Expurgée)13

(Expurgée)14

(Expurgée)15

(Expurgée)16

(Expurgée)17

(Expurgée)18

(Expurgée)19

(Expurgée)20

(Expurgée)21

(Expurgée)22

(Expurgée)23

(Expurgée)24

(Expurgée)25

(Expurgée)26

(Expurgée)27

(Expurgée)28
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(Expurgée)1

(Expurgée)2

(Expurgée)3

(Passage en audience publique à 12 h 25)4

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [12:25:51] Nous sommes en audience publique.5

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:26:12]6

Q. [12:26:13] Au paragraphe 85, vous avez dit que Dominic Ongwen commandait un7

groupe appelé Signaller ?8

R. [12:26:32] C'est ce que j'avais cru comprendre.9

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:26:39] Pouvons-nous passer en huis clos10

partiel très bref ?11

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:26:45] Est-ce que vous vous12

souvenez que, avant la pause, il a déjà répondu, peut-être pas à votre question, mais13

donné l'information concernant en général les signaleurs. Vous voulez donc un huis14

clos partiel pour une question ?15

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:26:59] Quelques questions.16

(Passage en audience à huis clos partiel à 12 h 27)17
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(Expurgée)1

(Expurgée)2

(Expurgée)3

(Expurgée)4

(Expurgée)5

(Expurgée)6

(Expurgée)7

(Passage en audience publique à 12 h 29)8

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [12:29:15] Nous sommes de retour en audience9

publique, Monsieur le Président.10

Me AYENA ODONGO (interprétation) : [12:29:32] Monsieur le Président, Messieurs11

les juges, il s'agit de la référence T-83-CONF-61, lignes 13 à 15.12

Monsieur le Président, Messieurs les juges, je pense que j'en ai terminé.13

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:30:26] Merci, Maître14

Ayena. Cela met un terme à la déposition de ce témoin.15

Monsieur le témoin, au nom de la Chambre et de ses juges, je tiens à vous remercier,16

et vous remercier de vous être déplacé pour déposer hier et aujourd'hui. Et vous17

avez ainsi aidé la Cour à établir la vérité. Donc, je vous... je tiens à vous remercier et18

je vous souhaite de bien rentrer chez vous.19

LE TÉMOIN (interprétation) : [12:31:01] Merci à vous.20

M. LE JUGE PRÉSIDENT SCHMITT (interprétation) : [12:31:02] Cela conclut non21

seulement la déposition de ce témoin, l'audition... l'audience d'aujourd'hui, mais22

également ce bloc de dépositions pour ainsi dire.23

Nous nous retrouvons, par conséquent, le lundi 19 février à 9 h 30, avec le témoin, il24

me semble, 0406.25

Mme L'HUISSIER : [12:31:30] Veuillez vous lever.26

(L'audience est levée à 12 h 31)27
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